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Ua reçtatipatioî) 
de? finance? 

de l'Etat et ia Dette 

puMiqtte 

AU CŒUR DE 
L' 

Le rapport que M. Jean Tannery, 

gouverneur de la Banque de France 

vient de présenter à l'assemblée an-

nuelle des actionnaires de cet établis-

sement est riche d'enseignements. Ce 

rapport offrait un intérêt particulier 

en raison des deux crises ;que le franc 

a connues en 1935. Mais à propos de 

ces crises, qui s'inscrivent comme 

deux épisodes mouvementés parmi 

les événements économiques et finan-

ciers de l'année, M. Tannery a passé 

en revue les problèmes monétaires, 

budgétaires, commerciaux, etc.. les 

plus controversés, spéculation, ex-

portation de capitaux, thésorîsation, 

sorties . d'or, circulation fiduciaire, 

escompte, échange, Crédit, et sur 

chacun de ces problèmes, il a fait 

connaître ses vues avec une grande 

indépendance d'esprit. 

Au jugement du Gouverneur de 

la Banque, défendre la stabilité du 

franc, c'est sauvegarder le patrimoi-

ne national. La victoire est, d'ail-

leurs, subordonnée à la restauration 

des finances de l'Etat, qui n'y par-

viendra qu'en adaptant son budget 

au rythme ralenti de la production 

et des échanges. Cette nécessité est 

inéluctable. Aucune solution de fa-

cilité, la dévaluation par exemple, 

ne libérerait l'Etat de cette obliga-

tion. , 

Mais les mesures de compression 

des dépenses pour importantes qu'el-

les fussent, ne suffiraient pas à ré-

tablir des conditions financières et 

économiques normales si le problème 

de la dette publique n'était pas, à 

§pn tour, résqlu : « Tant que le 

cours des rentes, écrit M. Tannery, 

se maintiendra à un niveau qui ne 

correspond ni à la richesse ni au. cré-

dit de la France, le poids de la Dette 

publique rendra difficile toute ré-

duction de la charge fiscale qui pèse 

si lourdement sur le pays». 

Est-ce à dire qu'il faille, par exem-

ple, procéder sans retard à de nou-

velles et massives conversions ? Non 

pas. La solution des problèmes de 

la Dette, précise M. Tannery, « ré-

side ayant tout dans l'avènement d'u-

ne atmosphère de confiance et d'u-

nion». 

Ce sont là, dira-t-on, des condi-

tions purement morales. C'est vrai. 

Mais elles ont un rapport étroit avec 

l'activité économique, elles comman-

dent le développement du crédit, el-

les créent, en temps de crise, des 

possibilités de redressement, et, lors-

que des symptômes d'amélioration 

se dessinent, comme à l'heure pré-

sente, elles permettent d'exploiter à 

fond les progrès qui se manifestent 

en suscitant des initiatives qui ne 

sauraient trouver, au contraire, dans 

les menaces d'une situation politi-

que trop tendue, le milieu favorable 

à le*r,,éctasion,
:
 ~ ^

t 
E.-N. 

lia Tribunal de Digne 

Bois-gravé original de Jacques DELAUX 

Garmiscb ! ; Jeux Olympiques ! 

Concours d'Elégance ! troublante tri-

logie de grâcesri Praticiennes que 

l'on évoque tendrement comme le 

plus charmant privilège que concède 
l'essor attractif des sports de neige 

et ■■ de glace. 

Parle* de sports d'hiver — ski 
ou bobsleigh — dans une saison 

comme celle que nous traversons qui 

sera ■ marquée d'une pierre blanche 

en raison des Jeux Olympiques, ne 
signifie pas uniquement, pratiquer 

le. sport pour le sport ; c'est à dire 
piquer schuss dès le départ et se 

retrouver tel un archange au bas 

de la piste, transporté dans un mira-

ge céleste. Non, bien au contraire, 

il faut voir avec les snobs et regarr 

der surtout « par la petite fenêtre » 

on distinguera bien mieux. Je serais 

très curieux de posséder une statis-

tique précise qui m'éclairerait sur un 

point 1 assez obscur et lumineux à 

la fois. 

C'est celui-ci. 

Je le présente tel qu'il apparaît 
à mon concept, déjà si souventes 

fois torturé par lui ; sans fioriture, 

intégral en quelque sorte : 
Combien de skieurs viennent à la 

montagne pour bénéficier exclusi-

vement des multiples joies de la 

neige ? ? ... Combien ? ... 

Restons une. fois encore muet sur 

cette question ; il vaudra sans doute 

bien .mieux, car nous pourrions, sans 

en avoir la moindre intention, atta-
quer des couples exquis ou des bour-

geois d'un âge préicanonique qui 

trouvent dans les sports d'hiver une 

évasion idyllique — j'ai dit le mot — 
et combien vagabonde 3 leur gré, 

Toutefois, le ski utilisé en sem-

blable occurence n'est qu'un para-

vent et ne risque pas à cette cadence 

de découvrir des horizons nouveaux. 

C'est pourquoi, les Fédérations qui 

dépensent des sommes d'énergie in-

calculables pour des réalisations de 

toutes sortes obtiennent des résultats 
bien inférieurs à ceux escomptés. 

Revenons aux Jeux Olympiques et 

disons en quelques lignes ' que ces 
compétitions hivernales ne sont guè-

re favorisées par la clémence des 

Dieux, puisque chaque fois qu'elles 

se sont déroulées à Chamonix en 

1924, à Saint-Moritz en 1928, à Lake 

Placid en 1932, elles ont subi le 

très lourd handicap des éléments at-

mosphériques fâcheux. 

Garmisch est certes une splendeur 
lorsque tout de blanc vêtu il trône 

appparemment ; mais dépouillé du 

meilleur auxiliaire de sa magnificen-

ce, c'est une ville parmi les villes, 

un beau corps de femme revêtud'une 
quelconque toilette. 

Armand Z1NSCH. 

(Publication autorisée par l'auteur) 

( Reproduction autorisée par les 

journaux ayant un traité avec la So-

cité des Gens de Lettres). 

dû Journal des Basses-Alpes 

C'est mardi matin que Mc Char-

les-Alfred,- licencié en droit, ancien 
huissier à , Nîmes, a été , installé dans 

les fonctions d'avoué, en remplace-

ment de M° Ch. Fruchier, démission-' 

naire en sa faveur. 
A cette occasion, M. le Président 

du Tribunal, dans les termes les plus 

choisis, a exprimé tous les regrets 

du monde judiciaire des Basses-Al-

pes de voir Mc Fruchier quitter ses 

fonctions, qu'il tenait depuis près de 

43 ans. 
M. le Président n'a pas manqué 

de souligner l'autorité et la compé-

tence juridique, avec lesquelles l'a-
voué démissionnaire avait, pendant 

et longtemps, collaboré à l'œuvre 

de la justice. 

Le distingué Président Piéri a 

souhaité la bienvenue à Mc Charles-

Alfred, en exprimant justement le 
vœu que sa carrière soit aussi lon-

gue et aussi brillante que celle de 

son prédécesseur. Le Parquet s'est 
associé aux paroles de M. le Pré-

sident. 

Et, à son tour, M' Charles Bou-

quier, devenu le doyen des avoués 

de Digne, a adressé à M c Ch. Fru-
chier des adieux marqués d'une très 

sincère et franche mélancolie. 11 a 
dit que, lui-même, pendant près de 37 

ans, avait tenu la b,axre auprès de 

Me Fruchjer. \\ s'est fait un devoir 

de reconnaître l'extrême courtoisie 

en affaires de son confrère et son 

heureuse manière d'appliquer les, rè-

gles parfois bien sévères du code 

de procédure. 

Pour lui et pour ses confrères, 
aussi bien les avoués que les avocats 

attachés au Tribunal, il a formé le 
vœu que Me Fruchier, devenu avocat 

au Barreau, se présente longtemps 

encore au Palais. 

Se tournant vers Me Charles-Aï-

fred, le nouvel avoué de Digne, \l 
lui a rappelé tout le bien que le 

monde judiciaire de Nîmes pensait 

de lui,, et, il lui" a exprimé ses sou-

haits de bienvenue dans les Basses-

Alpes. 

Nous joignons nous-mêmes nos 

souhaits à ceux qui ont été si heureu-

sement échangés, dans notre Palais 

de Justice, au début de l'audience 
de ce mardi 28 janvier. 

tionnelle. La suppression du scrutin 

majoritaire sera la fin des petites 

coteries, des combinaisons et des 

parlottes de la dernière heure. Le 

candidat qui sera élu ne sera pas 

le député de tel arrondissement, il 

sera le député du département tout 

entier et de tous les électeurs, il ne 

sera pas par conséquent astreint à une 

politique personnelle de village, et 

nous croyons savoir qu'il ne s'en 
plaindra pas. 

Chacun de nous se rappelle que 

se fut à la minorité que M. Baroni 

fut élu par 4000 et quelques voix, 

alors que ceux qui en avaient un 

nombre supérieur ne le furent- pas. 

-Ce fut ainsi- qu'en 1924, les élec-

teurs ont voté au scrutin de- liste. 

C'est d'ailleurs à ce mode électoral 

que M. Baron doit sa carrière de 

parlementaire. La minorité des élec-

teurs, fut donc représentée par M., 

Baron, c'était justice car dans le 
scrutin majoritaire, la minorité ne 

peut faire valoir ses droits, elle est 
ainsi lésée à l'avantage de la ma-

jorité. 
: Donc si le Sénat adopte le point, 

de vue de la Chambre nous ne ver-
rons plus aux élections la candidatu-

re unique, elle sera remplacée par 

des listes comprenant trois candidats 

de même opinion ou presque ,mais ce 
mode, de votation n'empêche pas les 

candidatures multiples, il peut y avoir 

plusieurs listes de toute opinion et 
bien souvent avec la représentation 

proportionnelle ce sont les candidats 
que l'on ne veut pas qui ont par con-

séquent moins de voix qui sont élus. 

C'est paradoxal, c'est entendu, mais 

c'est comme cela. 
On l'a déjà vu, 

SU 1 RAM. 

Ghèz les Mataalistes 

Siscefotmais 

GJtfoniqae Electorale 

Avant la chute du ministère Laval 

il apparaissait à beaucoup d'électeurs 

que les élections étaient proches et 

que les candidats allaient surgir. 

Il en aurait été bien ainsi si le 
ministère Sarraut n'avait remplacé 

celui de M. Laval et détruire par là 

même toutes les suppositions et peut-

être même des candidatures. 

Aujourd'hui un fait nouveau s'est 
produit puisque par 346 voix contre 
176 la Chambre des Députés a adop-
té la représentation proportionnelle 

en remplacement du scrutin d'arron-

dissement. 
Si le Sénat fait sienne la manière 

de voir de la Chambre, les élections 

prochaines, dont la date n'est pas 

1 encore fixée, auront lieu au scrutin 

de liste avec représentation propor 

Ainsi que Sisteron-JournaT l'avait 

annoncé, dimanche dernier notre 
vieille société de Secours Mutuels 

dont l'historique n'est plus à faire 

puisqu'elle compte 80 ans d'existence 

et 150 membres et aussi parce qu'el-

le est administrée par un Conseil 

d'administration composé d'hommes 

dévoués et désintéressés, se réunis-

sait en assemblée générale à la mai-

rie sous la présidence de M. Don-
zion, assisté de MM. Paret et Co-

lomb, vicenprésidents ; P. Lieutier et 

M. Délaye, secrétaires ; Siard Ma-

rins, trésorier, et du conseil d'admi-

nistration en entier. 

Nombreux sont les mutualistes qui 

ont répondu à la convocation, dés 
l'ouverture de la séance, ils versent 

leur cotisation à la caisse de la mu-

tualité et à la caisse chirurgicale, 

faisant preuve d'une assiduité à ces 
deux institutions dont le but est tout 

à fait humanitaire. 

M. Donzion lit ensuite le discours 
d'usage, il adresse ses remerciements 

à ses collaborateurs directs, se féli-

cite de voir la société toujours très 

prospère et salue la mémoire des 

mutualistes disparus en cours d'an-
née 1935. La parole est ensuite don-

née au secrétaire, P. -Lieutier, qui 

donne connaissance à l'assemblée de 

la gestion du trésorier, arrêtée au 

31 décembre 1935, avec un excédent 

en recette. Il fait connaître encore à 
l'assemblée qu'il a été payé dans 

l'année écoulée plus de 4.000 frs. 

de secours maladie, qu'il existe un 

disponible suffisant pour parer à 
toute éventualité et subvenir aux be-

soins des malades. La société sert 

30 pensions aux plus vieux mutua-

listes en même temps qu'elle les se-

cours lorsque leur état de santé le 

- [ demande, elle donne également des 

secours mensuels aux membres re-

connus incurables ou infirmes par le 
docteur. C'est une société qui se 

recommande , d'elle , même par le but 

philanthropique qu'elle poursuit,, elle 

se classe la première de la ville 
de Sisteron, par sa bonne administra-

tion, par l'assiduité de ses membres 

et le nombre toujours croissant de 
ses adhérents. 

Nous ne saurions trop encourager 

les jeunes gens qui se 'fixent dans 
le pays à demander leur inscription 
à cette société. A cette séance quatre 

postulants sont reçus à la date , du 

1er janvier. 

Notre société possède une section 

de la caisse chirurgicale de Nice, 

nombreux sont les mutualistes ins-

crits à cette caisse et nombreuses 

sont encore les personnes étrangères 

à la mutualité qui y appartiennent et 

qui, sont soulagées dans une grande 
proportion des frais de l'opération 
et nous pouvons dire que ceux qui 

malheureusement ont dû avoir re-
cours aux soins chirurgicaux, se sont 

montrés satisfaits. -

Pour adhérer à la Caisse chirurgi-

cale et à la mutualité, il faut jouir 

d'une parfaite santé constatée par. 

un certificat du docteur, demander 

son inscription à tout mutualiste qui 
se fera un devoir et un plaisir de 

patroner le nouveau postulant. 
Après avoir fait connaitre que di-

vers articles de nos statuts ont été 

modifiés et seront insérés dans le 
nouveau règlement, l'assemblée nom-

me deux administrateurs et deux vi-

siteurs nouveaux en remplacement de 

deux membres du conseil qui ont 

demandé à être relevés de leurs 

fonctions. La séance est levée à 11 

heures dans la satisfaction générale. 

Dans l'après-midi la commission 

des finances s'est rendue à Mison 

percevoir les cotisations des adhé-

rents à la caisse chirurgicale, de 
nouveaux adhérents . reconnaissant 

les bienfaits de. cette institution se 

font inscrire ce qui fait que dans la 

commune de Mison, nous comptons 
plus de 50 membres inscrits à notre 

chirurgicale. 

En somme, bonne journée dans 

la grande famille mutualiste de 

Sisteron. 

Rorçdel à doçiarçe 

Je suis la fine Josiane 

Et j'ai tout l'air d'un oiselet. 

.Ma voix est comme un ruisselet 

Qui chante entre, mousse et Liane. 

A la Mireille de Maillane, 

J'ai pris déjà plus d'un couplet. 

Je suis la fine Josiane 

Et j'ai tout l'air d'un oiselet. 

Et quand ma sœur, douce Ariane, 

Attend du facteur un, poulet, 

Je guette, la joue au volet, 

Comme sur la tour faisait Anne. 

Je suis la fine Josiane. 

Georges GEMINARD. 

VIENT DE PARAITRE 

Beree moi. . (Don rêve... 
par Armand ZINSCH 

Prix .... 5 francs. 

Tel est le titre d'un recueil de poé-
sies aussi sentimentales que délicates 

que notre collaborateur A. Zinsch, de 

Gap, vient de faire paraître. 

Dans ces poésies la nature, sous 
un lyrisme expressif,, vous attire vers 

la solitude et le recueillement. 
En vente à la librairie LIEUTIER» 
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Chronique Locale 

et Régionale 

SISTERON 

Une vieille Affaire. — Nous li-
sons dans le numéro de Marseille-
Matin du 6 février courant, l'entre-
filet suivant : 

Au Conseil, d'Etal, p- Le Conseil 
d'Etat, statuant sur la requête de 
la Ville de—Sisteron, a~ -annulé un 
arrêté du Conseil de Préfecture 
interdépartemental de Marseille 
en, date du 3 Juillet 1931, la con-
<dàrnnant à payer urfc indemnité de 

■ iSv.QOO francs à Mademoiselle Co-
lembon, en raison des dégâts cau-
sés à 's'a propriété par une inon-
datjbrt'.îdontvla"' Ville, requérante se-
rait,; responsable. La -réclamation 
de Mademoiselle Colombon est re-

jetée. 

Beaux Arts. — M- Marcel Pro-
vence, correspondant du ministère de 
l'Education Nationale a été nommé 
président de la Commission perma-
nente des monuments naturels et 
dës sites des Basses: Alpes. 
' ; Tous nos compliments. 

On parle du prochain classement 
du «Moulin de Montfuron». C'est 
un joli souvenir à sauver. 

Union Mutuelle des Femmes de 
..Sisteron. —. L'assemblée générale 
.annuelle dV «l'Union Mutuelle des 
Femmes de Sisteron » aura lieu de-
main dimanche 9 Février à 14 h; 30 
'dans Une des salles de la Mairie., 

Les sociétaires sont instamment 
priées d'y assister ainsi que les mem-
bres honoraires: adhérents à la Caisse 

; Chirurgicale ,""'.' 
Les cotisations seront perçues à 

l'issue de là réunion. 
Présence indispensable. 

Hôpital-Hospice. — A louer de 
suite par appel d'offres, pré et bas-
tidon de la Baume. Pôur tous ren-
seignements s'adresser à l'Economat 
de l'Hospice ou les offres de loca-
tion seront reçues sous enveloppe 
cachetée, jusqu'au 22 courant inclus. 

LES 

pâtissiers et boulangers 
sont informés qu'ils trouveront 
à la Librairie LIEUTIER, 25, rue 
Droite, SISTERON, Te registre 
spécial officiel ( 48 pages ) né-
cessaire à leur profession, com-
prenant, les rentrées et les sor-
ties de blés et farines panifiables. 

Le registre est vendu : 8 fis. 25 ; 
franco : 9 f rs. 

On peut dès maintenant s'adresser 

à l'Imprimerie- Librairie LIEUTIER 

25, Rue Droite - SISTERON 

Téléphone 1.48 

Sisteron - Journal 
est en vente 

à MARSEILLE, chez M. LAFAY, 

kiosque 12, à la Canebière ; 
à AIX, chez M. MILHAVET, 

[ Journaux-Tabacs — Cours Mirabeau 
et au Bureau du Journal, à 

— - SISTERON - -

Pharmacie de Garde. — Demain 
dimanche, Pharmacie Bœuf, Rue 
Droite. 

SISTERON • JOURM AU »—- -

Nécrologie. — Mercredi matin 
avaient lieu, à Laragne, au milieu 

. du concours de parents et d'amis ve-
nus de fort loin...et de toute la popu-
lation dé ce pays les obsèques de! 
M. Bernard, ingénieur, que nous 
avons connu à Sisteron, après la 
guerre. '' . " ■ ". ..'"'' 

M. Emile Bernard;', ingénieur à la 
/société Alais, Froges' et Camargue, 
. débuta avant la guerre comme ingé-
nieur du service vicinal à Tallard, pii 
il "contracta mariage avec Mlle Prè-
ve ; mobilisé comme lieutenant', du 
génie, il fit toute la guerre dans 
cette arme et commanda au front 
une compagnie de sapeurs-mineurs 
qui comprenait de nombreux Alpins. 
Il fut décoré de la croix de guerre 
et fait chevalier de la Légion d'honf 
néur. Il devint par la suite comman-
dant de réserve. 

Après-guerre, M. Bernard aban-
donnant les services des Ponts-et-
Chaussées, entra comme ingénieur à 
l'importante société Alais, Froges et 
Camargue, et dirigea les travaux à 
Sisteron. Ses brillantes qualités de 
bonté, de droiture, de robuste bon 
sens, le firent rapidement apprécier 
«ar, les directeurs. Il eut à s'occuper 
p'a'rticulièrërnent "des travaux^neufs : 
les usines du Poêt, la Praz (savoie), 
les barrages de la Bissorte, du Cham 
bon, du Sautet virent successivement 
la preuve de sa grande activité. 

Directeur des travaux neufs, M. 
Bernard disparaît au moment où 
grâce à ses solides qualités, il avait 
acquis une brillante situation dans le 
monde de l'industrie. Parmi tous 
ceux qui l'ont connu, il laisse d'una-
nimes regrets. Laragnais de vieille 
souche, habitué depuis toujours à 
passer ses vacances dans son pays, 
où il ne. comptait que des amis, le 
défunt laissera un grand Vide dans 
sa famille et dans l'administration 
des grands travaux dont il était de-
venu un grand chef. .. 

Nous présentons à sa veuve, à sa 
mère et à ses frères et sœurs, nos 
plus vives condoléances. 

~ Ski-"ClUb".~— Nous rappelons que 
c'est ce soir qu'à lieu dans les salons 
dc\ija Potinière le hal, attendu ..du -
Skl-Ôl'ul) par les skieurs >et tes! skik'ti-

ses de . la ville qui n'auront pu par-
ticiper aux jeux olympiques de Gar-
rhisch. • ■ • • 

. . On nous assure que de ravissan-
tes toilettes donneront à ce bal fa 
npte 'la plus gaie et là plus charman-
te' qu'il soit tandis que' de sportifs 
cavaliers sé surpasseront eh galante-
rie auprès de toutes ces demoiselles 
qui skieront en dés valses étourdis-

santes. 
:..'... -. ; :: '-< n. ■■ :;v r_. ; 

Chiffre d'Affaires. La percep-i 
tioniaura lieu mardi 11 février dans 
les conditions habituelles. 

Des Amis de la Citadelle, — Sous 

la présidence de M. Tasso, maire, 

on a placé à Marseille, une plaque 

sur l'hôtel qu'habita A. Rondel, don-

nateur de sa bibliothèque à la Comé-

die FrahÇa'se. On eut un discours de 

M, Henry Bordeaux, de l'Académie; 

Française. On sait que M. Rondel 

fut des assidus de nôtre citadelle où 

il venait chaque année suivre les 

représentations.; 

Charpin a joué Tartuffe à Paris 

avec grand succès. On parle de son 

engagement à la Comédie Française. 

M. Balpétré, Mlle Payen, M. Ro-

zet, Mme Silvain ont Joué à Mar-

seille avec grand succès, Le Roi 

René-, de M. Emile Ripert et J-. Nor-

mand. Le soir plusieurs de ces ar-

tistes l'ont joué au studio de Marseil-

le-Provence T. S. F. 

Teinturerie Moderne 
• ; Usine électrique et à vapeur 

MANOSQUE 

Pour vos nettoyages et teintures, 
voyez': ' 

A. DODARD 
. . Teinturier Professionnel 

Magasin? .43, Rue -Grande, Tél. 169 

Prix Modérés M ' 

Dépôt i chez: Mme PAUL, modiste. 

34, Rue Droite - SISTERON. -

Jeunesses Socialistes de Sisteron 
— Les membres de la section des 
Jeunesses socialistes sont instamment 
priés d'assister à la réunion qui aura 
lieu demain dimanche 9 février, à 
14 heures très précises dans une des 
salles de la mairie. 

Ordre du jour : 
Congrès Fédéral de Digne du 16 fé-
vrier ; Aménagement du local ; ques-, 
fions diverses. 

Vu l'importance de l'ordre du jour 
il est ; nécessaire que tous les adhé-
rent; soient présents. , | 

Les. camarades résidant, à- Sisteron 
! Sjôrït en outre invités à,,sé rendre a'u 
.nouveau Jocaj, rue Saunériev à neuf 
heures précises en vue de .l'aména-
gement.' .K - •••; _ 

;v- Le", Secrétaire]. I ... 

A LOUER 

JARDIN, situé au Gand.: S'adresser à 

M. DGU, même quartier. 

du 1er au 7 Février 1936 

NAISSANCES 

Huguette Andrée Simone Pau, 
rue Poterie. 

MARIAGES 

André Calvi, cultivateur à Bevons 
et Malvina Rose Victorine Blanc, 
sans profession, demeurant et do-
miciiiJc à Sisteron. 

DÉCÈS ! 

PUBLICATION
 ;
 DE x M ,\KiACirs ' 

Néant. - 1 

A VENDRE OU A LOUER de suite 

îFerpair) à Sâ.tir 
situé au- Quartier des- ■Pian-tiers. 

S'adresser au bureau- 'du Journal.' 

REMERCIEMENTS 

Les familles ROBIQN, R1CHAUD, 
sont profondément reconnaissantes à 
toutes les personnes qui sont venues 
leur apporter le réconfort de leur 
présence à l'occasion du deuil cruel qui 

vient de les frapper en la per-
sonne de 

Madame Hortense R O BÏ Ù N 

et les prient de trouver ici l'expres-
sion de leur vive gratitude et leurs 
remerciements les plus sincères.. 

VARIETES-CINEMA 
AUJOURD'HUI, en soirée 

DEMAIN, matinée et soirée 

ACTUALITES 

DEUX GRANDS FILMS 

Eddie Cantor dans ... 

Scandales :-: 

Le célèbre chanteur 

JEAN KIEPURA - dans 

¥oUt pour i'anr)oUr 
avec le grand artiste 

LUCIEN BAROUX 

Du chant, de l'amour, du rire 

Avis aux propriétaires 
Si vous désirez vendre votre pro-

priété, 1 adressez vous à Monsieur 

HENRI JAOUL 

Avenue Gambetta — DIGNE 

spécialiste pour ventés de propriétés. 

•>•>*>♦♦•♦•>♦«>♦$• <f 4>4>«> <>«>*>«>«> 

A LOUER 

—.<»- AUX CAPUCINS -

- APPARTEMENT 7 pièces, 
avec petit jardin, libre le 1er avril. 

S'adresser à Mme BOREL, Aux 
Capucins. 

PENDANT LE MOIS DE FEVRIER 

les Etablissements 

Fiastre & Scâla 
6, Rue de Provence — SISTERON 

Reprendront les vieux Postes 

T. S. F. pour un prix de 

500 FRANCS 
en échange avec un poste 

PHILIPS Super-Inductance ou 

Multi-lnductance toutes ondes. 

Consçïî Aiédical ; 
Le Catarrhe. . bronchique, se déve-

loppe après:: plusieurs bronchites, 11 
est caractérisé par l'évacuation : de 
liquide incolore, filant, transparent, 
écumeux en partie, semblable au 
blanc d'oeuf délayé; dans- l'eatt avec 
ou sans crachats épais rarement co-
lorés, expectoration et crises d'étouf-
fement .intermittentes, accès soir et 
matin. Comme pour l'asthme et l'em-
physème, un seul remède calme ins-
tantanément" et guérit progressive-
ment : ; c'est la poudre Louis Legras, 
qui a obtenu la plus haute récompen-
se à l'Exposition Universelle de 1900. 

Une boîte est expédiée contre 
mandat de 5 f rs 25 (impôt compris) 
adressé à Louis Legras, 1 Boulevard 
Henri IV, à Paris. 

ACTUALITES - DOCUMENTAIRE 

LE FETICHE, fantaisie " x 

UN GRAND VERRIER, 
documentaire 

CASINO-CINEMA 

AUJOURD'HUI, en soirée 

DEMA'N, matinée et soirée 

Madeleine Renaud, Jean Gabin, Jean-Pierre Aumont, \André Barque 

dans Maria Chapdelaïrie 

Allez tous voir l'histoire de cette: petite « Maria ». qui aime François 
Paradis, le trappeur et qui une fois que lâr mort le haï aura pris épouse-
ra Eutrope Gagonon, le paysan, et ; ,demeurera ̂ attachée à. .la_-terre ... ca-
nadienne. . 5 .!>. ". .. ^a. 

TRIBUNAL DE DIGNE 

Liquidation Judiciaire 

Alimentation à. SISTERÔN 

Messieurs lés créanciers sont avisés 

que le liquidateur a déposé au 

Greffe l'état des créances. 

Tout créancier vérifié ou porté au 

bilan est admis pendant huit jours 

à dater de la présente insertion à 

formuler des contredits ou des ré-

clamations au Greffe, soit par lui 

même, soit par mandataire, par 

voie de- mention sur l'état. 

Le Greffier en chef, 

P. MAGNAN. 

TRIBUNAL DË DIGNE 

Liquidation Judiciaire 

Par jugement en date du cinq fé-
vrier mi. neuf cent trente six, le 
sieur NiEJINSKY : Victor, épicier-
boucher, demeurant à La MOTTE-
DU-CA1RE, a été déclaré en état 
de liquidation Judiciaire. 

Juge commissaire : .M, P1NELLI 

Liquidateur : M. Pélestor. 

Les créanciers peuvent remettre au 
liquidateur leurs titres avec -un 

: bordereau indicatif des pièces re-
mises:; et des sommes - réclamées. 

Le Greffier en Chef, 

P. MAGNAN. 

Si vous souffrez, 
d'une AFFECTION quelconque 

DE L'ESTOMAC, DU FQ1E 

. : DE L'INTESTIN — 

Suites nnnueUetttf ttl une cttre avec 

l'Elixir C. ROI 
f à base de plantes alpettres ) 

qui est un 

' et un IlEtilH IEI H 

déii l'onction* Wftgeattveè 

1
X1 rut anti iierveux 

«c parfait dépuratif B 

C*est u» rétnede qui nuirite d'être 

<<o»tm«- et qui .. fait merveille ZO 

PREPARE PAR 

M. Cliarptnel, pharmacien, SUtcran 

SBB TOUTES PHARMACIES WWW 

Service Régulier 

par Autocars 
SISTERON - DIGNE - SISTERON 

P. BUES, SISTERON — Télép. 0.20 

Sisteron, station : 

Café du Commerce, Télép. 61. 

Bureau à Digne : Café des Sports, 

Boulevard Gassendi, Tél. 0.86, 

HORAIRE 

Matin , 

l r service service 

Sisteron 7 h. Digne 9 h. 

Digne 8 h. Sisteron 10 h. 

Soir 
3« service 4« service 

Sisteron 13 h. Digne 17 h. 10 

Digne 14 h. Sisteron 18 h. 15 

Prix des places: Sisteron-Digne, 8frs. 

. . . . . . . - .mi '£$é\ 

de ia Femme 

JE »uis GUERI. - C'est rafarmatlon de 
toutes les personnes atteintes de hernies oui 
ont porté le nouvel appareil sans ressort de 
M f!| ACCD le Grand Spécialiste de 
Sk,ï!l;,l?CK PARIS. .44, M SÉBASTOPOl 
lin adoptant ces nouveaux appareils, dont 
1 action bienfaisante se réalise «ans uêne. 
sans aonllraneea ni Interruption de travail, 
les hu-nles les plus volumineuse,, et les 
pins rebelle» diminuent instantanément de 
volume et .disparaissent peu à peu coninl*-
lemenf. . .„•.-, -
' Devant de tels.résultats sarantlstoujoursnar 
écrit, tous ceux atteints de hernie doivent S'a-
dresser sans retard à M G LASER qui leurrera 
graiuliemenlfessaLdé^s appareils in o à 4 b.» 

SISTERON, 21 février, de 9 à 2 h. 
Modérn' Hôtel des Acacias. 

- CHUTES, MATRICES et tous . 
Organes, Varices, Orthopédie — 
1LASER, 44 Bd Sébastopol, PARIS 

ON. DEMANDE 

an bon ouvrier méeatiieieû 

LE RETOUR D'AGE 
Toutes.. les . femmes 

connaissent les dangers 
qui les menacent à Kpd-
que du RETOUR D'ÂGÉ. 
Les symptômes sont bien 
connus. C'est d'abord une 
sensation d'étouffement 
et de suffocation qui 
étreint la go«e, des 
bouffées de chaleur qui 
montent au visage pour 

faire place à une sueur froide surtout lecorpj. 
Le ventre devient douloureux, les règles se 
renouvellent irrégulières ou trop abondantes, 
bientôt la Femme la plus robuste se trouve 
affaiblie et exposée aux pires dangers. C'est 
alors qu'il faut, sans plus tarder, faire une 
cure avéc la 

JOUVENCE DE L'ABBÉ SOURY 
Nous ne cesserons de répéter que toute 

femme qui atteint l'âge de quarante ans, même 
celle qui n'éprouve aucun malaise, doit à des 
intervalles réguliers, faire usage de la 
JOUVENCE, de l'ABBÉ SOURY si elle veut 
éviter l'afflux subit du sang au cerveau, la 
congestion, l'attaque d'apoplexie, la rupture 
d'anévrisme, etc. Qu'elle n'oublie pas que le 
sang qui n'a plus son cours habituel se portera 
de préférence aux parties les plus faibles, et 
y développera les maladies les plus pénibles : 
Tumeurs, Métrite, Fibrome, Maux d'Estomac, 
d'Intestins, des Nerfs, etc. 

L» JODVEHOE d. l'ABBÉ SOtTRT, 'préparé* aux I 
Laboratoires M.f. DUMONTIER, 4 Rouen, troUTe 
dam toute! let pharmacie.. 

PRlX.L.fi .ccn j «fU-JJ.- 10 lr 60 

... Bien exiger la vérltibla 

JOUVEKCE d« l'ABBé ' SOURT «tri dort 
lo portrait de l'Abbé Seury«t 

en rouge la signature 

S'adresser m bureau du Journal. ^ Aw^a^
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Automobilistes ! Propriétaires 
Equipez vos véhicules avec les nouveaux Pneus 

de Camions ! 
Tourisme et Poids - Lourds 

Licence * Américaine 

SECURITE ECONOMIE ! 

UNQUE des ALPES 
Aitrictinc. Banque Chabrand <V Caillai 

Capital : fi Millions entièremeni ttefsès 

Siège Sociil i CAP t 12, Rie Caraot 

AGENCES 

SISTERON 

BRIANCON- * 

EMBRUM 

LARAO.N-E 

SEYNE-LES-Al.BrfS 

SAtWiBOWINET 

VEV'NES 

Toutes opérations de eMëM a de TITRES ' 

C H A N G E 

LOCATION lie CAMES-PORTS . 

au siège ei dans les Agences 

♦♦«♦♦♦♦«♦♦«♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦4 

Aehetez an poste de T.S.p. 

PHILIPS 
-fj -LAMPES 

— depuis — 

1.250 ït 
Chaque poste 

portant la —«» 

— « marque 

PHILIPS 

renferme UN 

CREDIT LYONNAIS 
Capital et Réserves 1 milliard 200 millions 

U75 Sièges en France et à l'Etranger 

Agence de DIGNE, 28, Bd Gassendi 
Téléphone N- 37 

h
 / SISTERON, lélép. 113, ouvert le mercredi 

DuPêcHlX1 ) samedi et jours de foire. 

, i Aux MEES, ouvert le Jeudi, 
rattacnés ^ BARREME — CASTELLANE - SEYNE 

Toutes opérations debanque et de titres. Location de 
compartiment de coffre-forts 

W BIJOUTERIE .1 HORLOGERIE ^ 

Ancienne Maison L. Rvubaud '■ '■ 

Weber VJGNST 
. . successeur -

Rue de Prov»noB - SISTERON 

Travail soigné — — — [— Livraison rapide 

— —: =■ — Prix modérés — — — 

ORFEVRERIE OPTIQUE 

Prix et renseignements et démons-
à domicile sur simple demande et 
sans engagement 

C. FIASTRE et M. SCALA 

Distributeurs 
Officiels Agréés et Diplômés 

6, Rue de Provence — SISTERON 
Téléphone 3 et 101 

Station service pour réparations pos-
tes toutes marques avec outillage 

—o— perfectionné — «» — 
Fournitures générales pour T. S. F. 

Ampli, etc.. etc.. 

LAMPES ECLAIRAGE PHILIPS 
Economie 40 0/0. 

CABINET DENTAIRE 

Bien des vêtements que l'on met de 
coté pareeque l'on les considère comme hors 
d'usage, alors qu'ils ne sont que sales, pour-
raient servir encore longtemps s'ils étaient 
lavés avec la 

10 grs. environ par litre d'eau. Rincez sans tordre. N'oubliez 

pas ce conseil à l'occasion. 

LES 

7J1 
CITROËN 

r 

CHIRUROIEN-DENTISTE 

13, Rue de Provence — SISTERON 

Cabinet ouvert tous les jours 

Société Générale 
Pour favoriser le développement du commerce 

et de l'industrie en France 

Société 1 Anonyme Fondée en 1864 — Capital : 625 Millions 

BUREAU HL)E SISTERON 
Jours de /Harc^és çfc Foires 

Toutes opérations de Banque et de Bourse 

— Avances aux Eleveurs — 

R. C. SEINE 64.462 

a lo, Aùvûk 
Grâce à la 

qui tire ta voiture 
Grâce au 
centre de gravité 

très près du sol 

Constatez vous-même l'ex-

traordinaire stabilité des 

traction avant " Citroën en 

demandant un essai 

gratuit. 

MACHINES A ECRIRE w 

agent des Hautes et Basses-Alpes 

ATTANASIO 
45, Rue Carnot -r GAP .(H. -A.) 

Réparations — Locations 
Machines à Calculer 

— Meubles de Bureau, bois, et métal 
Pour renseignements s'adresser à 

la Librairie P. LIEUTIER. 

NOUVELLE ENCRE] 
lARD0T.Dii0if.i 

en vente à la Librairie LIEUTIER. 

POUR VOS MEUBLES 

HEEMiï 
Voyez d'abord la Fabrique 

Atelier : rue Capitaine de Breseon 

Magasin : rue Car nul 
Téléphone 444. 

GAP 
otis lès modèles — Tous les prî# 

— Livraison Franco-Domicile —o— 

© VILLE DE SISTERON



J'achète un poste chez AUTOS - SPORTS 

1 CH. 
61, Rue Droite, SISTERON (b.-a.) 

Cycles, Motos, T. S- P., «n**»* ̂ outes marques 
Les plus grandes marques : SONORA, MALONY, S. L. R., ORA, DALTON, TENOR, HYDRA le 

nouveau poste à piles modernes, Lampes VISSEAUX garanties un an. 

PS 
O 

© 
ce 

type ÏS, 995 fr. 

type T06 1295 fr. 

type AC7 1800 fr. 

type T07 1950 fr. 

Le monde entier chez 

S.L.R. Radioph. luxe 

2100 - 2700 et 3250 f. 

Poste Standart 1250 f. 

» Superflex 1750 f. 

» Supersept 2200 f. 

© 

type 501, 990 fr. 

type 601, 1350 fr. 

type 711, 1650 fr. 

type 91., 1950 fr. 

Willy 6 lampes 825 f. 

Ténor super <> 1.1395 f. 

Ora 5 lampes 950 fr. 

Daltonette 5 I. 875 fr. 

Fanfare 4 I. Philips 

595 francs 

vous avec les merveilleux " NOUVEAUX Si) \ 

L'Union de l'expérience et du progrès 

189- RENAULT *93 

I Automobile de France 
Marque qui s'impose 

Production des plus puissantes Usines d'Europe 

La meilleure qualité aux meilleurs prix 

Renseignez-vous au 

Garag*e BIT ES S 
Concessionnaire Régional des Automobiles RENAULT 

Vente, achat, échange, entretien, réparations 

STATION SERVICE moderne, avec Pont Hydraulique 

ATELIER DE REPARATIONS 

le mieux outillé de la Région 

(Abonnements, Tarification des prix) 

Magasin de pièces de rechange 
(Accessoires et Fournitures) 

Place de l'Eglise, SISTERON — Téïéph. 18 

EPROUVEES 
UTE LA GAMME 

Cyî 

Cyl 

Cyl 

Cyl 

Cyl 

LA CELTAQUATRE • 1 Litre 500 -
Lu rncins chère des conduite» intérieure! 

LA MONAOUATRE - 1 Litre 500 -
La voilure d' affaires «1 d agrément 

LA PRLMAOUATRE - 2 Litres 100 • 
La plut brillante des H cylindre» 

LA VIVAQUATRE -2 Litres 100 -
La % cylindres familiale cl économique 

LA VIVASPORT - 3 Litres 600 -
La célèbre velture ardente el vive 

LA VIVASTELLA • 3 Litres 600 - 6 Cyl 
Lo 6 cytindres fcnultal* au très grand confort. 

LA NERVASPORT • k Litres 800 - 8 Cyl 
La voiture très rapide cl très confortable 

LA NERVASTELLA - 4 Litres 800 - 8 Cyl 
La luxueuse voiture de grand tourisme 

LA RE1NA&POR-T - 7 Litres 100 - 8 Cyl 
La plus magnifique voiture d* l'époque 

LA VIVASTELLA G° SPORT ■ 3IH .6G0 6 cyl 
La 6 cylindre* super-aérodynamique 

LA NERVASTELLA G° SPORT k lit. 800 • 8 c 
La 6 cylindres tup«r aérodynamique 

VtNTT A C«tD(T o»«t I» CO»CPUI * da le O I A C . C." bu. A**Dw« Hock«. * PAU IL 

tcftMifDBCiiknlt »1 jroluK» O DOi Uil»*» O 11LL AN COUR T (Sal*«j «i «haï 

tO'JS NOS AGENTS 

h ■ j 
J 1 

l' Imprimeur-Gérant : M. PÀSXUO. » LUIUTÏÊR, 25, RUE DROITE, SISTERON. 
Vu, jiour la légalisation (te la signature ci-contre, le Maire, 

© VILLE DE SISTERON


